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Le Regina cœli 
La joie de Marie 

Le sentiment qui domine 

pendant le Temps Pascal, 

c’est la joie : joie de la vic-

toire de la vie sur la mort. 

Cette joie est en premier 

celle de l’artisan de cette 

victoire, le Christ, dont 

toute la nature humaine 

participe depuis lors à sa 

gloire de Fils unique du Père. Mais cette joie est ensuite celle de Marie, sa Mère imma-

culée, se réjouissant de la Résurrection de son fils. Marie, qui a pris une grande part au 

mystère de la Rédemption, prend part, au jour de Pâques, à la joie de la Résurrection. 

Cette joie de Marie est si grande que l’Église la célèbre trois fois par jour par la récita-

tion du Regina cœli, en lieu et place de l’Angélus, et cela pendant tout le Temps Pascal. 

Cette antienne mariale, le Regina cœli, est remplie d’allégresse : 

Reine du ciel, réjouissez-vous, alléluia, 

Car Celui que vous avez mérité de porter dans votre sein, alléluia, 

Est ressuscité comme il l’a dit, alléluia, 

Priez Dieu pour nous, alléluia. 

La composition de cette hymne daterait du Xe siècle, mais une vieille tradition l’affirme 

bien antérieure et en attribue l’origine en partie…  aux anges. Voici en quelle circons-

tance : à la fin du VIe siècle, une peste épouvantable ravageait la ville de Rome. Le pape 

saint Grégoire le Grand ordonna une procession le jour de Pâques 591. Partie de Sainte-

Marie-Majeure cette procession devait se rendre à Saint-Pierre, le Souverain Pontife 

portant l’image de la Vierge attribuée à saint Luc. Tout à coup, on entendit des voix cé-

lestes qui disaient les trois premières versets du Regina cœli. Saint Grégoire aurait  

ajouté aussitôt : « Ora pro nobis Deum, Alleluia ». A compter de cet instant la peste 

cessa dans la Ville.  

En ce mois de mai qui, comme chaque année, se situe au Temps Pascal, aimons à prier 

Marie. Son plus ardent désir est de nous voir un jour avec elle dans la contemplation et 

la possession éternelles de Dieu.  

Abbé Arnaud Evrat, FSSP 

Giorgio Vasari, Assomption et couronnement de la Vierge  
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La Résurrection de Jésus 
selon saint Augustin 

Chers lecteurs d’Introibo, 

En ce temps de Pâques, nous voudrions vous donner l’opportunité de lire un passage 

d’un Père de l’Église en l’occurrence saint Augustin (IV-Ve siècles). Ses Confessions 

sont très connues du grand public mais ses sermons beaucoup moins. La lecture des 

Pères est essentielle car elle vient nourrir notre vie spirituelle. Elle nous donne le goût 

des “choses d’En-haut”, nous fait, par voie de conséquence, voir la vanité des “choses 

d’en-bas”. Être attiré puissamment par Dieu, le rechercher toujours dans tous les ins-

tants de notre vie, être convaincu de la présence de Dieu en toutes circonstances tel est 

ce vers quoi nous devons tendre et la lecture des Pères de l’Église nous y aide. 

Abbé Louis Baudon de Mony, FSSP 

I l serait trop long et trop fatigant, pour 

la plupart même des auditeurs, de 

montrer que les Évangélistes ne se 

contredisent pas en insérant, dans le ré-

cit des mêmes faits, des circonstances 

diverses. Il est bon toutefois de soutenir 

devant  vous, 

contre les objec-

tions profanes, le 

dogme sacré de la 

résurrection des 

corps, enseigné 

f o r m e l l e m e n t 

dans les Écritu-

res. Cette croyance ne renferme évidem-

ment rien de contraire à la toute-

puissance de Dieu. De plus, comme les 

corps des élus doivent ressusciter sans 

défaut et tout glorieux, la bonté de Dieu 

ne peut-elle pas les rappeler à la vie ? 

Enfin, plusieurs philosophes païens n’ont

-ils pas révélé quelque chose d’analogue 

quand ils ont enseigné que l’âme de 

l’homme, immortelle de sa nature, re-

prend un corps, soit immédiatement, soit 

longtemps après la mort ? Cette opinion 

se dissipe à la lumière de nos Écritures. 

Mais nous parlerons plus longuement de 

ces philosophes. 

Votre charité se le rappelle : on lit solen-

nellement, durant ces quelques jours, les 

passages de l’Évangile relatifs à la résur-

rection du Seigneur ; car aucun, des qua-

tre Évangélistes n’a pu passer sous silen-

ce ni sa passion ni 

sa résurrection. 

Jésus  Notre-

Seigneur ayant 

fait beaucoup de 

choses, tous, il est 

vrai, n’ont pas 

tout écrit : l’un a 

dit ceci et l’autre cela, mais tous s’accor-

dent souverainement avec la vérité. L’É-

vangéliste saint Jean rapporte même un 

grand nombre d’actes de Jésus Notre-

Seigneur, dont ne parle aucun des autres 

Évangélistes. Jésus a fait tout ce qui de-

vait se faire alors; et on a écrit tout ce qui 

doit se lire maintenant. 

Pour démontrer que dans les faits rap-

portés par les quatre Évangélistes, sans 

aucune exception, comme seraient la 

passion et la résurrection du Sauveur, il 

n’y a entre eux aucune contradiction, il 

faudrait un travail sérieux. N’est-il pas 

Le Seigneur en ressuscitant a voulu 

nous montrer, dans sa personne, ce 

que nous devons espérer pour nos 

propres corps à la fin des siècles. 

Saint Augustin 
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des hommes qui s’imaginent que les au-

teurs sacrés sont opposés entre eux, par-

ce qu’eux-mêmes sont opposés aux inté-

rêts de leur âme ? Aussi plusieurs doc-

teurs se sont appliqués, avec la grâce de 

Dieu, à prouver le contraire. Cependant, 

je le répète, si j’entreprends cette tâche 

devant vous, si je veux traiter 

ce sujet devant le peuple, la 

multitude des auditeurs 

s’affaissera sous le 

poids de l’ennui, 

avant d’être ranimée 

par l’éclat de la véri-

té : mais je connais 

votre foi, c’est-à-dire 

la foi de ceux qui 

sont ici et de ceux 

qui n’y sont pas au-

jourd’hui, quoique fi-

dèles ; je sais que vous 

avez en la vérité de l’Évan-

gile une foi si ferme que vous 

n’avez aucun besoin de mes ex-

plications. Savoir défendre nos dogmes, 

c’est être plus instruit et non plus fidèle. 

On a la foi, alors on a de plus le moyen de 

la soutenir. Mais il en est aussi qui, sans 

avoir la science et les autres moyens né-

cessaires pour la venger, n’en ont pas 

moins la foi. Quant à celui qui sait la dé-

fendre, il est utile à ceux qui chancellent 

et non à ceux qui croient, car il ferme les 

plaies du doute et de l’incrédulité. C’est 

donc un bon médecin. Mais comme tu 

n’as point la maladie des infidèles, que 

peut-il guérir en toi ? Il sait appliquer un 

remède; mais, toi, tu ne souffres pas. "Le 

médecin est nécessaire, non à qui se por-

te bien, mais à qui est malade." 

Je n’ai pas dessein toutefois de ne rien 

vous dire de ce qui peut s’expliquer plus 

facilement dans le moment actuel et s’en-

tendre avec plus d’avantages. Le Sei-

gneur en ressuscitant a voulu nous mon-

trer, dans sa personne ce que nous de-

vons espérer pour nos propres corps à la 

fin des siècles; mais cette résurrection 

des morts donne lieu à beaucoup de dis-

cussions : les uns en parlent en fidèles et 

les autres en infidèles. Ceux qui 

en parlent en fidèles cher-

chent à mieux savoir ce 

qu’on peut répondre 

aux infidèles; et ces 

derniers argumen-

tent contre les ré-

clamations et les 

intérêts de leur 

âme en disputant 

contre la puissance 

du Tout-Puissant. 

Comment se peut-il 

faire qu’un mort res-

suscite, demandent-ils ? 

Je réponds : C’est 

Dieu qui le ressuscite, et, tu deman-

des, comment cela se peut faire ? Montre

-moi, je ne dis pas un chrétien ni un juif, 

mais un païen, un idolâtre, un esclave 

des démons, qui ne reconnaisse que Dieu 

est tout-puissant. Il lui est possible de 

nier la divinité du Christ, impossible de 

nier la toute-puissance de Dieu. Eh bien ! 

ce Dieu que tu crois tout-puissant, je 

m’adresse à un païen, ce Dieu que tu 

crois tout-puissant, c’est lui qui d’après 

moi ressuscite les morts. Si tu dis encore 

qu’il ne le peut, tu nies qu’il soit tout-

puissant ; et si tu admets qu’il soit tout-

puissant, pourquoi repousser ce que j’en-

seigne ? 

Si nous disions que le corps ressuscitera 

pour avoir encore faim et soif, pour être 

malade, se fatiguer et être exposé à se 

décomposer encore, tu aurais raison de 
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ne pas nous croire. C’est maintenant que 

la chair est soumise à ces besoins et à ces 

souffrances. Pourquoi ? La cause en est 

au péché que nous avons contracté dans 

la personne de l’un d’entre nous ; ce pé-

ché fait que nous naissons pour nous dé-

composer. Le péché est réellement l’au-

teur de tous nos maux. Ce n’est pas sans 

raison que les hommes ont tant à souf-

frir. Dieu est juste, Dieu est tout-

puissant, et assurément nous ne souffri-

rions point de la sorte si nous ne le méri-

tions. Mais ces peines où nous ont jeté 

nos péchés, Notre-Seigneur Jésus-Christ 

a voulu les partager sans avoir aucun pé-

ché, et en endurant le châtiment sans la 

faute, il nous a déchargés de la faute et 

du châtiment : de la faute, en nous par-

donnant nos péchés ; du châtiment, en 

ressuscitant d’entre les morts ; car il nous 

a promis de ressusciter comme lui, il veut 

que nous vivions dans cet espoir : persé-

vérons-y et nous parviendrons à la réali-

té. La chair donc ressuscitera incorrupti-

ble, elle ressuscitera sans avoir aucun 

défaut ni aucune infirmité, sans être as-

sujettie à la mort, sans rien avoir pour la 

charger ou l’appesantir. Pour toi mainte-

nant elle est un lourd fardeau, elle sera 

plus tard un ornement. Mais s’il est bon 

que le corps soit incorruptible, pourquoi 

désespérer que Dieu doive le rendre tel ? 

 

Saint Augustin 

Sermon 24, Pour la semaine de Pâques  

Carême pour la Colombie 

Merci pour votre générosité ! 

Chers amis, 

Dans les deux derniers numéros 

d’Introibo, nous vous invitions à 

soutenir notre Mission à Anolaima 

(Colombie) en participant par vos 

aumônes de Carême à la construc-

tion de nouveaux bâtiments pour 

l’école Saint-Dominique-Savio.  

Grâce à vous, la somme de 13’750 

CHF a pu être récoltée. Soyez-

en vivement remerciés !  

Les abbés Alfaro et Passo nous 

chargent d’être leurs porte-paroles 

pour vous transmettre leur profonde reconnaissance. Les travaux sont déjà bien avan-

cés : fondations, structure métallique, toit et murs sont en place. Dès que possible nous 

publierons des photos des travaux. Nous confions à vos prières les 120 enfants scolari-

sés cette année et qui grâce à la générosité de tant de bienfaiteurs peuvent étudier dans 

des conditions « exceptionnelles » pour la région ! 
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École Saint-Nicolas 
Une école primaire privée au cœur de Fribourg 

Souhaitez-vous rejoindre une équipe d’institutrices motivées ? 

Dans le cadre d’une école catholique, de degrés primaires et préprimaires ? 

Avec des méthodes d’apprentissage classiques et de petits effectifs ? 

Dans le beau pays de Fribourg ? 

Découvrez notre École Saint-Nicolas 

sous www.saint-nicolas.ch et prenez contact sans tarder 

avec notre secrétariat au 026 323 25 60. 

L’École Saint-Nicolas : La joie d’apprendre… et d’enseigner 

32ème pèlerinage de Paris à Chartres 
Le week-end de la Pentecôte : 7, 8 et 9 juin 2014 

L’association Notre-Dame de Chrétienté (www.nd-
chretiente.com) organise tous les ans le week-end de la 
Pentecôte un pèlerinage de Notre-Dame de Paris à No-
tre-Dame de Chartres : trois jours de marche, de prière 
et d’approfondissement de sa foi. En 2014, le thème du 
Pèlerinage de Chartres est « le Père créateur ». 
 
Cette année encore, deux possibilités pour y participer : 
- le chapitre adulte Saint-Nicolas de Flüe : ce cha-
pitre regroupe les pèlerins de Suisse Romande qui peu-
vent effectuer à pied l’intégralité du pèlerinage. 
- le chapitre famille Saint-Nicolas de Myre : ce 
chapitre regroupe les pèlerins qui estiment ne pas pou-
voir effectuer l’intégralité du parcours à pied. Il est par-
ticulièrement adapté aux familles rassemblant plu-
sieurs générations qui souhaitent marcher ensemble. Il 

accueille également les enfants de 6 à 12 ans accompagnés d’un « tuteur ». Ce chapitre 
adopte un rythme moins soutenu et n’effectue à pied que 15 à 20 km par jour, le res-
te du parcours étant réalisé à l’aide de cars.  
 
Pour faciliter le voyage et réduire les frais, un car est affrété pour Paris (en partance de 
Fribourg et passant par Bulle, Lausanne et Genève) pour ces deux chapitres. Départ le 
vendredi 6 juin au soir et retour le mardi 10 juin au petit matin. 
 

Renseignements et inscriptions : 
Tél. : 079 283 78 82 - E-mail : paris-chartres@hotmail.com 

Bulletin d’inscription disponible sur www.fssp.ch/fr 
ou au fond de l’église 

http://www.saint-nicolas.ch/
http://www.nd-chretiente.com/
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Catéchisme à Fribourg et Bulle 
Pour les enfants de 12 à 16 ans 

Prochaines rencontres : 

  Fribourg : dimanches 4 mai et 1er juin de 11h35 à 12h20 à la Basilique Notre-Dame 

  Bulle : merci de contacter l’abbé Komorowski 

Répétition et découverte du grégorien 
Vendredi soir à la Basilique Notre-Dame (Fribourg) 

Les fidèles qui souhaitent se familiariser avec le répertoire grégorien et ainsi venir 

étoffer notre schola sont les bienvenus à la tribune de la Basilique Notre-Dame les 

vendredis 2 et 23 mai de 20h à 21h15. Pour plus de renseignements, contacter Mme 

Christiane Haymoz  079 474 22 01. 

Lausanne : les conférences du mercredi 
Un cours pour adultes proposé le mercredi à 19h30 

Cours sur la Vie spirituelle : pour mieux connaître cette vie intime avec Dieu à 

laquelle tous les baptisés sont appelés. Se nourrissant des sacrements et de la prière, 

cette vie spirituelle est « la grande affaire » de notre vie ! 

Prochains cours les 7, 14, 21 et 28 mai à la Chapelle St Augustin. 

Congrégation Mariale 

Pèlerinage en Alsace 

le samedi 17 mai 2014 

Pour honorer la Vierge Marie et la prier au mois de 

mai qui lui est consacré, le Comité de la 

Congrégation Mariale de la Basilique Notre-Dame 

de Fribourg vous propose de participer à  

un pèlerinage en Alsace  

aux sanctuaires mariaux  

du Grunenwald et de Thierenbach 

le samedi 17 mai 2014. 

Ce pèlerinage est ouvert à tous, qu’ils soient 

membres ou non de la Congrégation Mariale. 

Le programme est disponible sur demande auprès 

du secrétariat de la Congrégation Mariale : 026 660 

46 81 ou sur www.fssp.ch/fr 
Notre-Dame de Thierenbach  
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Lieux et horaires 

Lausanne (abbé Benjamin Durham, 021 652 42 61) 

• Chapelle Saint-Augustin 
78 avenue de Béthusy, 1012 Lausanne 
Dimanche : 
  8h00 : Messe basse 
  10h00 : Messe chantée 
Messes en semaine : 
  Lundi : 18h30 
  Mardi : 9h00  
  Mercredi : 18h30 
  Jeudi : 9h00 
  Vendredi : 18h30 (suivie de l’Adoration le 1er vendredi du mois) 
  Samedi : 9h00 
Confessions : (Confessions can usually be heard in English ) 
  Dimanche : de 9h30 à 9h50 
  Lundi, Mercredi, Vendredi : de 18h00 à 18h25 
  Mardi, Jeudi, Samedi : de 8h30 à 8h55 
  Confessions en dehors des permanences : sur rendez-vous.  
Autres activités : 
  Se renseigner sur www.fssp.ch/fr 

Genève (renseignements : 026 488 00 37) 
• Eglise Sainte-Claire 
15 rue du Grand-Bureau, 1227 Genève-Les Acacias 
Dimanche : 
  11h00 : Messe chantée 
  Confessions après la messe 

Neuchâtel (abbé Louis Baudon de Mony, 026 488 00 37) 

• Eglise Saint-Norbert 
La Coudre, rue de la Dîme 81, 2000 Neuchâtel 
Dimanche  
  17h00 : Messe chantée 
  Confessions : après la Messe sur demande 

Interview sur Radio Fribourg 
à écouter sur fssp.ch 

Le dimanche 27 avril, l’abbé Arnaud Evrat était l’invité de Murielle Decurtins dans 

l’émission « Coin de Ciel » sur Radio Fribourg. Vous pouvez réécouter cette interview 

sur www.fssp.ch/fr ou www.radiofr.ch. 
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Pour joindre un prêtre de la Fraternité Sacerdotale Saint-Pierre : 

Maison Saint-Pierre Canisius, Chemin du Schönberg 8, 1700 Fribourg 
026 488 00 37 (en cas d’urgence : 079 295 97 41 ou 079 782 59 32) 

Maison Saint-Augustin, 78, Avenue de Béthusy, 1012 Lausanne 
021 652 42 61 (en cas d’urgence : 079 692 71 03) 

www.fssp.ch - www.mysteriumfidei.ch 

Lieux et horaires (suite) 

Fribourg (abbé Arnaud Evrat, 026 488 00 37) 
• Basilique Notre-Dame 
Place Notre-Dame 1, 1700 Fribourg 
Tous les dimanches et fêtes chômées : 
  9h45 Office de Tierce 
  10h00 Messe chantée 
Messes en semaine : 
  Lundi : 9h00 et 18h30 
  Mardi : 9h00 et 18h30  
  Mercredi : 9h00  
  Jeudi : 9h00 et 18h30 
  Vendredi : 9h00 et 18h30 (suivie de l’Adoration le 1er vendredi du mois) 
  Samedi : 9h00 (8h30 chapelet) 
Confessions : 
  Dimanche : de 9h30 à 9h55 
  Lundi, mardi, jeudi et vendredi : de 18h00 à 18h25 
  Samedi : de 9h45 à 10h15   
Autres activités : 
  Se renseigner sur www.fssp.ch/fr 

• Chapelle Sainte-Anne d’Hattenberg 
derrière Bourguillon 
Certains samedis (vérifier en téléphonant au 026 481 41 09) : 
  9h00 Chapelet  
  9h30 Messe basse 

Bulle (abbé Andrzej Komorowski, 026 488 00 37) 
• Chapelle Notre-Dame de Compassion 
Place du marché, 1630 Bulle 
Dimanches et fêtes principales : 
  8h00 Messe chantée 
En semaine : 
  Mercredi 18h30 : Messe basse 
  1er vendredi du mois 18h30 : Messe basse 
  Avant les messes en semaine : chapelet à 18h 
Confessions : 
  Mercredi de 17h30 à 18h15  
  Dimanche après la messe 


